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Préface

Le Zéro Déchet n’est pas une mode, c’est une nécessité, un devoir

Qui n’a pas conscience des enjeux environnementaux, aujourd’hui? Épuisement des ressources naturelles, déséquilibre météorologique, crise de l’eau potable… Pourtant, beaucoup d’individus ne se sentent pas concernés et estiment qu’il revient aux industriels et aux politiques de changer les choses. J’estime au contraire qu’un monde meilleur germe chez le consommateur. Car c’est lui qui, par l’intermédiaire de ses achats, oriente les pratiques industrielles. Acheter c’est voter. Un consommateur qui achète seulement ce qu’il lui faut (d’occasion ou en vrac), investit son argent vers un futur durable et vote d’emblée pour un futur Zéro Déchet.

Le Mahatma Gandhi a dit: «Le bonheur est quand ce que vous pensez, ce que vous dites, et ce que vous faites sont en harmonie». Et c’est exactement ce que le mode de vie Zéro Déchet apporte à ma famille aujourd’hui. En diminuant nos déchets annuels à un bocal d’un demi-litre, il s’est révélé être tout le contraire de ce que nous aurions pu imaginer. Il ne coûte pas plus cher, au contraire: il nous fait économiser de l’argent (40% d’après nos calculs). Il ne prend pas plus de temps, au contraire: il nous en fait gagner. Il ne prive pas de la vie, au contraire: il l’enrichit en faisant place à ce qui est important, notre famille, nos amis et une vie riche en expériences.

Le mode de vie Zéro Déchet vous réserve bien des surprises. Ne perdez plus un instant pour lui donner une chance d’enrichir votre quotidien, de donner un sens à votre passage sur Terre: la vie est trop courte, trop précieuse pour être gaspillée par les activités chronophages de consommation. Et les avantages d’une vie sans déchet sont trop importants pour être ignorés. Tout ce que vous risquez, c’est tout simplement de regretter de ne pas avoir commencé plus tôt!

Allez, on se lance?

Béa Johnson

Conférencière et auteur de Zéro Déchet, Les arènes

Un truc avant le propos

Mais quelle aventure, ce Zéro déchet! Vous le vivez vous aussi? 2016, suite au succès international et fulgurant de notre blog famillezerodechet.com et notre une du Time magazine, nous éditons ce livre comme un guide pratique avec le soutien de toute l’équipe des éditions Thierry Souccar. Effet réussi! Le Zéro déchet grandit et s’étale comme une grosse tache verte sur la chemise d’Édouard Leclerc. Les collectifs se montent, nos salles de conférences se remplissent de curieux et de volontaires enthousiasmés par la Transition, les magasins de vrac fleurissent sur les territoires, les médias nationaux alertent sur le fléau plastique et vantent les circuits courts… C’est la foliiie à London.

Le monde d’après serait-il en construction? Nous observons avec une joie immense les prises de conscience et rêvons de changements sur nos territoires. L’avenir sera bio, local et sans emballages ou ne sera pas. Pas le choix, de toute façon, on l’a tous compris.

Bon. Ben oui y’a un bon. Fallait s’en douter, qu’on n’allait pas danser sur le capot de la voiture de Bernard Arnaud sans faire de constat amiable. L’aventure Covid a léééégèrement douché nos espoirs… Et c’est un euphémisme. Édouard a mis du détachtou sur la tache. Croissance verte, recyclage, voiture électrique, vrac industriel en grande surface et surtout ultranumérisation de la consommation. Tu cliques, tu as: les désirs de consommation sont immédiatement assouvis. Nous sommes à des années-lumière de la sobriété, du minimalisme, de la réduction de nos déchets, de la consommation de ressources, d’énergie et d’eau.

Devant l’urgence de notre situation mondiale, écologique, humaine, alors que tous les voyants sont au rouge, les tenants du business de la surconcommation redoublent d’efforts pour grossir encore et satisfaire leurs besoins de profits. Faut dire qu’ils ont les moyens financiers et médiatiques. On est des microbes à côté. Iceberg droit devant et ils continuent de faire danser leur petit monde sur le pont du Titanic. Business as usual.

Bon, évidemment qu’on ne lâche pas!

Nannn mais vous nous avez bien regardés? Nous continuons plus que jamais le Zéro déchet, c’est notre mode de vie. Simple et durable. Comment lâcher la Transition devant une si grande urgence écologique et humaine? Et comment revenir en arrière après avoir autant amélioré notre qualité de vie au quotidien? Quel bonheur de faire son marché, de boire un café avec les amis! Les courses sont un plaisir et plus une corvée. Quelle joie d’acheter des bons produits locaux avec nos contenants. Mamamia la crème fraîche à la louche de la fromagère…

Ah oui, au rayon des améliorations indispensables: le caddie! Avec les trois roues pour passer les trottoirs. Quand il est plein, c’est plutôt précieux. Autre évolution appréciable, désormais tous les commerçants acceptent les contenants, c’est passé dans les mœurs avec le temps et le nombre de pratiquants ZD. Finie la moue du vousamenezlesmicrobesdumondeentierdansmonmagasin. Autre amélioration notable: avec le développement des magasins de vrac, plus besoin de fabriquer tous les produits! On trouve facilement de la lessive en vrac, des pastilles lave-vaisselle, du dentifrice, etc.

Mais attention, dans ce «monde d’après» numérisé et consommateur, les commerçants de vrac sont en difficulté et ferment les uns après les autres! La guerre des prix menée tambour battant par le marché de la grande distribution commence à faire son effet et, comme dab, les petits commerçants trinquent. Alors, surtout, soutenez-les. Plus que jamais, le vrac a besoin de vous! Autant que les océans qui se remplissent de plastique…

Sinon oui, on va bien, merci

Les enfants sont maintenant adolescents (ça va, les deux du fond, pas de remarques désagréables sur les poils blancs) et les 4R (voir page xx) restent encore valables à leurs yeux. Ouf. Fringues, vélo, portable… on est dans les circuits d’occasion. Et franchement tant mieux… parce que ça coûte un bras, ces ados!

Et spéciale dédicace aux sceptiques: nous sommes fiers de vous annoncer qu’ils n’ont pas de caries! C’est peut-être un détail pour vous, mais pour nous ça veut dire beaucoup. Le Zéro Déchet permet donc de faire une croix sur le régime cariogène ultrasucré de la grande surface… et notre dentifrice maison est plutôt efficace. Ah que c’est bon, ces petites victoires de la vie!

Vous me direz qu’on se contente de peu face au rétropédalage généralisé. Pas faux. On essaie surtout de continuer à y croire en rigolant. «L’humour est la politesse du désespoir», disait Chris Marker. On y est. Alors continuons ensemble de rendre la Transition possible. Et vous aussi, ne lâchez rien. Rejoignez-nous dans le mouvement Zéro Déchet. On vous accompagne avec ce livre.

Merci

Anaïs LOUZON

pour avoir cru en nous et nous avoir sortis du caniveau où on était,

Elvire SIEPRAWSKI

pour sa relecture attentive et sa tentative de nous mettre au zéro gros mot,

Sophie PEÑA GARZON

pour les fotes d’ortaugrafe,

Emilie ALART

pour ses recettes au miel quicollentmaisquimarchent,

Raphael PRIMET

pour être là encore une fois,

Eloise DESMIETTESDANSMONSLIP

pour sa motivation et son soutien sans faille,

Audexter ROSIER

la psychopathe allemande du français,

Ilse DETHUNE

pour sa connerie world class,

Philippe VALETTE

pour son gros Georges,

Nathanaelle COURTOIS

pour son soutien,

toute la communauté Zéro Déchet

qui nous suit et nous donne matière à réfléchir chaque jour,

les associations environnementales et leurs militants

qui tiennent bon depuis des années contre vents et marées,

à nos parents

qui y comprennent quedal mais qu’on aime quand même,

à nos enfants

qui continuent de pourrir notre bilan déchet annuel,

à nous deux

pour cet énième écoprojet mené à fond,

à notre planète,

seule et unique, si belle, si fragile et si peu respectée.

Non merci

aux 1% de prédateurs qui ne comprennent toujours pas qu’il n’y a aucun business à faire sur une planète morte et continuent d’exploiter les 99 autres%, à tous ceux qui continuent de se faire tondre en rêvant de faire partie des 1%.
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«Comme souvent dans l’histoire, les forces de changement sont marginales, périphériques et déviantes.» Edgar Morin

Comment s’est-on mis au Zéro Déchet? Tout seuls comme des grands, et sans vraiment le savoir…

Début des années 2000, nous ramassons les déchets sur la plage avec l’association Surfrider Foundation. Première prise de conscience de l’état catastrophique de l’écosystème océanique et de notre surproduction de déchets. Devant l’ampleur des dégâts, nous décidons de développer en montagne, c’est-à-dire en amont du cycle de l’eau, l’association Mountain Riders sur le même principe. Objectifs: ramasser les déchets sur les pistes de ski après la saison, réfléchir sur un modèle durable du tourisme de montagne et tout simplement de notre système de consommation. C’est donc en ramassant des tonnes de pompotes, mégots, emballages en tout genre dans la nature, que l’idée de réduire les déchets à la source s’est installée dans notre tête. Le déchet ne se retrouvera pas dans la rivière si je ne l’achète pas… Le Zéro Déchet a ainsi commencé pour nous sans que l’on ait vraiment mis le mot dessus.

2006. Ce sont les belles années Al Gore, Nicolas Hulot et les Grenelle de l’environnement. Nous pensons changer la planète, nous marchons sur l’eau. Les idées foisonnent, nous pouvons limiter le réchauffement climatique à moins de 2 °C, freiner l’appétit des industriels pour les ressources naturelles, raisonner nos concitoyens et les inciter à limiter leurs sacs plastique.

2014. Depuis, nos espoirs ont été douchés par les courbes du changement climatique et les kilos de déchets produits, qui ont suivi une trajectoire à 45°. Échec. Les iPhones sont arrivés, on prend l’avion comme on va au cinéma et le modèle américain s’est définitivement imposé avec ses 4x4 urbains SUV et ses burgers. La prise de conscience de l’état de notre planète n’a pas suffi ou est trop lente, nous surconsommons. Mais qu’en est-il pour notre famille a priori plutôt engagée et écolo?

Cette année sera donc l’année de la bataille contre la poubelle. La réduction à la source est désormais notre crédo: sacs en tissu, goûters maison, produits frais, aucun suremballage, on va faire feu et shooter la poubelle en dehors de notre cuisine!


1er jour de l’aventure zéro déchet

Quelle misère!!…. Du vrac sans emballage à la biocoop, du panier de légumes et de fruits chaque semaine en direct-live des producteurs locaux et quasi bio, du recyclage aux petits oignons avec trois bacs de tri à la maison, le compost au fond du jardin… Bref on a fait tout-comme-ils-ont-dit-pour-être-éco-citoyen-tout-ça. Mais alors c’est quoi cette poubelle qu’on jette chaque semaine??!! Pourquoi on donne encore à bouffer à notre incinérateur municipal calé à la sortie de l’autoroute? C’est décidé, on va en avoir le cœur net: ouverture et étalage du contenu de la poubelle dans le jardin. Fallait pas nous chauffer!

[image: images]

Alors? Ben de l’emballage, de l’emballage… en tout genre: sacs, blister, opercule, capsule, barquette, sachet, pot… Et surtout du plastique, du plastique, de l’alu, du plastique… Que du contenant à usage très limité mais à durée de vie quasi illimitée. Mais comment se «fesse» que l’on se retrouve avec cette quantité alors qu’on n’en veut pas?! Elle est là, la question. À quel moment on s’est fait refourguer ces déchets? Et comment les virer de notre vie et de notre budget dépenses? Parce qu’une chose est sûre: on les a payés.




Un an déjà!

Yalah on souffle la gibou! Bon ben, on y est. Déjà un an. Vous vous moquez bien de savoir que les cheveux blancs arrivent, que les gamins ont encore progressé en conneries internationales et qu’on met toujours plus de temps à récupérer des soirées. Et vous nous dites: alors bilan Zéro Déchet, zavez fini de faire les malins? OK le bilan de la première année c’est parti, en chiffres et en images.
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Classons nos déchets en deux catégories: recyclables ou pas.

RECYCLABLES

[image: images] Un bon bac de 40 L de déchets recyclables en tout genre chaque mois: verre, papier, carton, briques Tetra Pak, bouteilles plastique, aluminium. Pas des masses mais c’est encore trop. On n’est pas à zéro et on ne le sera pas tout de suite: on n’a pas super envie de virer le vin ou la bière. Le verre est recyclable à l’infini et quand le système de consigne sera remis au goût du jour, on arrêtera de dépenser de l’énergie pour rien… Pour le reste: bouteilles plastique de lait, Tetra Pak de crème, certaines conserves… On peut progresser et en supprimer encore une bonne partie, par exemple en trouvant une laiterie qui nous vend le lait et la crème en vrac!

[image: images] Un compost qui se porte comme un charme et grouille à souhait (c’est incroyable quand on approche l’oreille!). Il s’est réduit de lui-même à un demimètre cube cette année. Ce qui est proprement hallucinant vu tout ce qu’on y a mis dedans: environ un seau de 5 L tous les trois jours! La nature est incroyable. Elle nous évite d’envoyer une centaine de litres de déchets organiques à l’incinérateur. Vive le compost, vive le fumier de mon grand-père. Ça devrait être obligatoire. Écrit dans la loi! Au nom de la planète, des sols, des humains, de l’humus. Un tiers des terres arables françaises sont déficitaires en matière organique selon l’INRA. On ferait bien de remettre nos déchets organiques dans le sol plutôt que de les faire disparaître en fumée…

[image: images] L’équivalent d’un gros sac de 30 L de vêtements, chaussures et tissus déposés dans les conteneurs de recyclage, chez Emmaüs, mis en vente sur les réseaux sociaux et dans les vide-greniers.

NON RECYCLABLES

[image: images] On est arrivé à réduire nos déchets à une poubelle de 15 - 20 L tous les mois en moyenne. Elle est constituée de tout ce qu’on n’arrive pas à virer:

• petits plastiques indésirables comme l’intérieur d’un cubi ou un manche de fourchette cassée par exemple,

• papiers de bonbons ramenés de l’école,

• plaquettes de médocs (pas de pharmacien qui pratique le vrac à la ronde par chez nous…),

• mégots de cigarettes des potes,

• pansements pour bobo,

• élastiques à cheveux…

Sans l’organique, le métal et le verre, elle est donc plutôt légère et pèse en moyenne 1,5-2 kg. Ce qui nous amène à une vingtaine de kilos de déchets domestiques annuels.

[image: images] Des déchets non recyclables jetés en déchetterie tout au long de l’année pour une quinzaine de kilos aussi:

• deux flexibles de douche (si je devais illustrer un exposé sur l’obsolescence programmée, je prendrais le flexible de douche…),

• des cintres plastique de penderie (maintenant ils sont en bois…),

• deux poignées de porte (en plastique),

• un tupperware plastique cassé,

• quelques résidus de jouets plastiques cassés,

• quelques disques de ponceuse,

• un parasol qui a pris un bon coup de vent,

• deux gros jeux plastique gonflables de piscine (là on aurait pu éviter mais on s’est quand même bien marré),

• un essuie-glace et 10 L d’huile de vidange des voitures (eh oui il faut tout comptabiliser les amis),

• deux chargeurs de portable obsolètes,

• un mixeur qui a rendu l’âme.

Il ne vous aura pas échappé que la majorité de ces déchets est en plastique et non recyclable. Car au final, on ne recycle que très peu de matières plastique, ce qui exclut la plupart des plastiques consommés quotidiennement comme les pots de yaourt, barquettes polystyrène, emballages, blisters et compagnie…

L’ensemble de nos déchets non recyclables totalise donc environ 35 kg par an: 25 kg de déchets domestiques annuels + 10 kg d’entretien voiture. Comparé aux 390 kg comptabilisés en moyenne par Français, ça commence à être plus qu’honorable.1 Un peu moins d’un dixième… 91% de réduction.



[image: images]

ON ANNONÇAIT “PRESQUE” ET ÇA S’EST VÉRIFIÉ…

Améliorable? Bien sûr, on peut toujours s’améliorer… Mais quand on compare notre poubelle après un an d’action Zéro Déchet, l’évolution est déjà plutôt bonne. D’ailleurs les photos de poubelle parlent d’elles-mêmes. Plus de barquettes plastique de gâteaux, ni d’emballages alimentaires…

Maintenant, c’est sûr, la progression est plus difficile car on entre dans le dur du dur: les derniers 10% de déchets à éviter. Ce sont les plus compliqués et ils nous amènent à des questions existentielles:

Existe-t-il des pansements compostables? Est-ce que je rends les mégots de clopes aux potes quand ils partent? Est-ce que j’interdis à mes enfants d’accepter les bonbons avec papier des copains qui fêtent leur anniversaire? Dois-je marcher pieds nus? Puis-je rouler sans essuie-glace dans une région qui totalise 1500 mm annuels de pluie?

Il va donc falloir continuer à se poser des questions.

Car il a fallu évaluer, choisir, changer. Le mot le plus important à coller à ce bilan est: REFUSER. Refuser de se faire emballer, suremballer. Refuser un système qui dégénère, nous coûte cher et hypothèque les chances de nos enfants à vivre aussi bien que nous ou nos parents. Refuser de brûler des déchets organiques. Refuser un sac en plastique. Refuser de faire comme les autres. Refuser est le début du changement. Refuser, c’est renoncer. Mais franchement, on s’en fout royalement de ne plus manger de chips en sachet à l’apéro. Bien au contraire.

ZÉRO DÉCHET, UN MODE DE VIE BÉNÉFIQUE

Notre ambition avec ce livre? Vous proposer de vivre mieux en dépensant moins. Tiens, ça pourrait être le slogan d’une campagne présidentielle… Contrairement à ce que certains médias et tenants du système caricaturent à longueur de journée, l’écologie ce n’est pas revenir à l’âge de pierre, ni se priver de tout! C’est trouver d’autres solutions que celles qu’on vous met sous le nez ou que la pub vous vend. Redevenez acteur. Choisissez ce que vous voulez acheter, manger, vivre chaque jour. Car «être» ce n’est pas «avoir» mais bien vivre, partager, sentir, faire. Non, pas faire du shopping rhooooo… Va falloir suivre! Le bilan de notre expérience est archipositif en tout point pour toute la famille et les générations futures qu’on a oublié d’inviter à la table des discussions. Nous avons changé notre quotidien en mieux. Chaque incursion sous les néons d’une grande surface et la découverte des nouveautés en emballage individuel nous décrochent la mâchoire d’étonnement. Comme ces quartiers de pommes prédécoupées en barquette sous blister…

Mais revenons devant l’étal coloré de notre primeur local et faisons le bilan.

[image: images] Nous protégeons activement l’environnement. À ce jour, après trois ans d’action Zéro Déchet, nous produisons un bocal de déchets d’1 L par an. Presque Zéro Déchet donc. Ce sont des petits plastiques d’objets cassés, d’opercules, de restes de jeux, de plaquettes alu d’ibuprofène, de rondelles de ponceuse à bois, de cintres plastique cassés… Bref des inévitables, des objets de notre vie d’avant qui rendent l’âme, des oublis, des dépannages… À ajouter à ce bilan, 30 L de déchets recyclables mensuels: des bouteilles en verre, notamment de bons vins du Sud-Ouest, on est plutôt amateurs.

[image: images] Nous dépensons moins. Notre budget courses hebdomadaire est d’environ 150 € pour quatre personnes tout compris: alimentation-entretiensoins. Nous achetons en vrac (produits 15 à 40% moins cher), nous ne gaspillons pas et ne jetons pas, nous achetons juste ce dont nous avons besoin, nous achetons d’occasion (jeux, vêtements…) donc beaucoup moins cher et revendons. Au final, nous n’achetons que très peu de choses car nous évitons les achats impulsifs inutiles. On fait de belles économies quand on arrête de consommer n’importe quoi! On entend souvent que se nourrir avec des aliments de qualité et bio est réservé aux classes les plus aisées. C’est faux. En revanche, il faut:

[image: images] Changer ses habitudes d’achat. Le bio sous plastique de Pologne à 12 000 dollars est une connerie sans nom.

[image: images] Repenser ses repas, car il n’est pas possible de passer du classique au bio avec les mêmes menus. Qu’on se le dise, la pub et les agro-industriels vous mentent lorsqu’ils vous disent que vous pouvez manger du saumon et du rumsteak tous les jours de l’année! Le prix économique et le prix environnemental sont bien trop élevés…

[image: images] Nous protégeons notre santé et sommes en meilleure forme. En disant stop aux produits industriels, nous avons réduit le sel et surtout le sucre, la drogue reine des géants de l’agroalimentaire, ce poison pour notre santé présent dans la majorité des aliments de grande surface. Surtout nous ingérons beaucoup, beaucoup moins de produits chimiques présents dans ces produits: pesticides, herbicides, engrais, additifs, etc. Nous luttons donc activement contre les maladies dites de «civilisation»: cancers, maladies cardio-vasculaires, AVC, obésité, diabète, Alzheimer, baisse de la fertilité… Au quotidien, nous n’avons plus de problèmes de transit, d’articulations, de peau. Plus de fringales entre les repas dues à l’excès de sucre. Nous avons été très peu malades cette année, nous avons vu notre médecin une seule fois et prenons peu de médicaments. Il serait sans doute intéressant de chiffrer le gain en termes de santé du mode de vie Zéro Déchet et notamment au niveau des dépenses de santé publique.

[image: images]

[image: images] Nous mangeons tellement mieux! Place au goût! L’industrialisation de l’agriculture et la grande distribution ont tué la saveur des aliments et des plats cuisinés. Désormais, nous cuisinons nous-mêmes des produits frais, bio, locaux et de saison, de producteurs que nous avons nous-mêmes choisis. Car pour échapper aux déchets, nous nous sommes tournés vers le frais et le vrac en magasin bio. De vraies tomates, de vraies lasagnes, de vrais gâteaux et desserts. C’est un bénéfice collatéral du Zéro Déchet indéniable! C’est sûr, il faut cuisiner… mais peut-on comparer une purée maison aux jaunes d’œufs de ferme avec une purée de flocons en sachet? Une compote maison avec une pompote? Un jus de fruits maison avec un jus en Pak?

[image: images] Nous vivons mieux. Notre vie est plus simple, nous n’avons plus de stress lié aux courses en grande surface et l’enfer du samedi à carrouf n’est plus qu’un lointain souvenir. Je vous vois d’ici souffler en prenant votre caddie, normal, nous l’avons vécu aussi. En revanche, nous prenons le temps de cuisiner, c’est indispensable. Temps que nous avons pris sur celui que nous consacrions auparavant à faire courses et shopping. Nous passons commande sur le web à notre coopérative de producteurs et notre cagette nous est livrée ou nous passons la chercher selon l’organisation familiale du jour. Nous savons ce que nous voulons comme produits. Pas besoin de nous chanter le refrain du «trois flacons au prix de deux…». L’argent c’est du temps: nous gardons les deux merci.

[image: images] Nous nous sentons moralement mieux. Nous vivons en accord avec nous-mêmes, avec nos valeurs. Préoccupés par notre planète en destruction et notre mode de vie en manque de sens, nous sommes redevenus acteurs. C’est un vrai renforcement positif, loin de la sinistrose et du pessimisme ambiant. En agissant au quotidien, nous luttons contre la peur diffusée au journal de 20 heures. Nous avons aussi des relations plus approfondies avec nos commerçants et producteurs locaux, et avec d’autres personnes engagées dans un mode de vie plus local, plus écologique.

[image: images]

AU PROGRAMME DE ZE GUIDE

Allez hop hop hop! On enfile sa tenue fluo moulante, on n’est pas là pour enfiler des perles en plastique. Vous êtes chaud(e) pour passer dans la dimension Zéro Déchet et on va vous aider. Dans Ze guide,on vous accompagne comme des vrais coachs! Chaque pièce de la maison et chaque moment de votre vie sont des occasions de zapper les emballages, d’éviter de jeter et surtout d’éviter d’acheter vos futurs déchets. Car les déchets, c’est comme dans la série X-Files: ILS sont partout! On vous a donc prévu:

[image: images] Un plan d’action général détaillé par thématique. Oui Madame! Courses, cuisine, cosmétiques… ou comment prendre vos actions Zéro Déchet par le bon bout.

[image: images] 10 défis Zéro Déchet à relever parce que vous êtes des winners.

[image: images] Des battle pour visualiser les résultats de vos actions: «Avant-Après» en image.

[image: images] Des recettes pour vous aider à fabriquer vous-même certains produits ou objets. Notons au passage que faire soi-même ou pas, c’est à vous de voir. On est tous différent, et e mieux est de se simplifier la vie, pas le contraire…

[image: images] Des articles de notre blog, histoire de vous rendre compte et de vous rassurer: notre évolution en un an n’a pas non plus toujours été simple. Ces articles sont identifiables par leur fond jaune et sont datés afin que vous puissiez les situer dans notre première année Zéro Déchet.
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